CORPS  LÉGISLATIF. 


CONSEIL  DES  CINQ  r  CENm 


R  A  P  P  O  R  T 

W.T  PROJETS  DE  HÉSGLUTIQIN  i 

§zrjs.  un  message  du  Directoire  exécutif' ^  j 
Il  yèhtôse  ; 

p  R  t  %  %  NT  Ê  s 

^AR  CAMB  ACÉRÉS, 
4U  MOM  DE  LA  COMMISSION  DES  FINAI^CES 

Dans  la  féance  iu  i8  ventôfe. 


Vi3US  ayez  renvoyé  à  I*  Gomtniffion  des  finances 
OTeflage  qui  vous  a  été  adreffé,  le  ii  de  ce  mois,  par  Iç 
Dlre<5:oire  executif ,  &:  vous  avez  demandé  à  la  f omnailHo^ 
jyn  f  rompt  rapport  fui  les  objet?  de  f  e  0îef%ge» 


Nous  venons  fatisfaîre  à  votre  jufte  empreCement ,  ôc 
ous  expofcr  notre  opinion  fur  les  vues  du  Diredoire. 
Ces  vues  offreat  ttois  projets  ,   tous   trois  tendsnt  à 
aliéner  des  biens  nationaux ,  &  à  leur  donner  une  difpoûtioiî 
d'utilité  publique, 

Embeilir  le  jardin  national  des  Tuileries  5  en  le  féparant 
>des  maifons  d'habitation  par  une  rue  qui  5  en  partant  de 
la  rue  Nicaiie  fur  lalignement  donné  pour  les  maifons  nou- 
vellement bâties  5  arrivera  à  la  place  de  la  Concorde ,  fera 
bordée  à  gauche  par  une  grille  fervânt  de  clôture  au  jardin  .5 
Se  à(  droite  par  des  batimens  qui  ,  fans  être  uniforjTies  dans 
Jeur^xàîte  5  ieront  percés  régulièrement  d'un  portique  qui  1^ 
prc/)longera  dans  toi.ne  la  pattie  parallèle  au  jardin  : 

Pratiquer,  fur  les  emplacemens  occupés  par  les  ci-devant 
r  ouvens  de  TAfloniption  &  des  Feuilians  ,  plufieurs  rues 
perpendiculaires  à  la  grille  du  jardin  ,  êc  aboutilTapt  à  la 
lUe  Honoré  : 

Partager  Tencîos  des  ci-devant  Donïîriicains  en  portions 
fufceptibles  d'être  occupées  par  des  batimens  qui  borderonjt 
«ne  rue  ouverte  depuis  la  rue  Honoré  à  celle  des  Pçtit^^ 
Champs  en  face  de  la  rue  d'Antin  : 

Percer  le  ci-devant  couvent  des  Capucines  &  le  jardin 
en  dépendant  d'une  rue  qui  conduira,  de  la  place  Vendônif 
au  boulevard  ; 

Opérer  ces  grands  changemens  &  ces  magnifiques  conftruc- 
îîons  fans  augmenter  les  charges  publiques ,  &  par  un  moyea 
jîmplejquî  confifte  à  féparer  les  batimens  nationaux  qui  font 
aujourd'hui  placés  fur  les  terreins  ci-deffus  défignés  ,  à 
les  divifor  en  portions  convenables  ppur  fervir  à  la  conftruc- 
tion  de  maifons  ayant  chacune  trois  ,  cinq  ou  fepi  croifées 
de  face  -,  à  aliéner  par  voie  de  loterie  ces  précieufes  pro^ 
priécés ,  ajoutant  à  cette  loterie  les  domaines  dp  Saint- 
Ooud  &  de  Rambouillet  : 

yoiià  5  citoyens ,  le  premier  projet ,  fur  lequel  le  Dir.ec- 
toke  appelle  votre  attention. 

Remplir  le  vœu  formé  depuis  il  long-temps  par  les  aink 
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les  ârts  poiir  l'acîicvement  de  la  galerie  dlu  Louvre,  & 
acquitter  cette  dépenfe  avec  des  domaines  nationaux  ^  fécond 
projet  préfenté  par  le  itleflTageT 

Accélérer  la  vente  de  tous-  les  domaïfies  natîonatjXj  d^. 
toutes  les  liiaifons  nationales ,  en  permettant  aux  adjudica- 
taires d'en  acquitter  le  prix  avec  des  infcriptions  au  grand 
livre  de  la  dette  publique  :  troifième  &  dernier  projet» 

La  commiflîon  des  finances  a  examiné  féparément  Ces 
trois  projets  y  ÔC  en  reconnoiffant  qu'ils  offroicnt  tous  des 
avantages  réels"  ^  Yun  des  trois  lui  a  paru  plus  urgent  que 
les  deux  autres. 

En  effet  5  citoyens  /  s'il  eft  dan^  les  principes  d'uti  gouvef- 
nement  éclairé  d'embellir  les  grandes  cités  par  des  monu- 
mens  qui  tranfmettent  à  la  poftérité  la  puiffance  des  nations  j 
s'il  faut  encourager  les  arts ,  qui ,  à  la  faveur  du  génie ,  font 
éclorc  les  talens  ,  &  enfantent ,  pour  ainfî  dire  5  une  nature 
nouvelle  j  il  efl>  permis  de  confulter  les  circonftances  &  de 
délibérer  âVec  maturité  fur  des  plans  dont  l'exécution  peut 
être  différée  fans  de  graves  inconvéniens. 

Il  n'en  eft  pas  de  même  quand  il  s' agit  de  faciliter  la 
libération  de  l'Etat  5c  d'améliorer  le  fort  de  fes  créanciers  5 
alors  la  marche  de  la  légiflation  doit  être  rapide  ;  il  faut 
fe  hâter  de  répondre  à  rimpatience  publique  &  aux  befoin^ 
d'une  partie  du  corps  fociaî. 

C'eft  fous  ce  point  de  vue  que  la  commîflSon  a  con- 
idéré  les  trois  projets  dont  vous  lui  avez  renvoyé  Texamen* 

Elle  penfe  qUe\  vous  devez  adopter  les  mefures  indiquéei 
ar  le  Diredoire  ;  mais  elle  eftîme  que  ces  mefures  ne  font 
^as  également  preffées.  En  conféquence  elle  vous  propofe 
de  faire  précéder  d'une  déclaration  d'urgence  la  réfolutioa 
telative,  à  la  vente  contre  infcriptions ,  Se  de  foumettre  Icf 
deux  autres  aux  trois  ledures  conffitutionnelles. 

Ce  parti  nous  difpenfe  de  nous  livrer  à  de  longs  déiaîk 
fur  les  projets  qui  font  la  matière  de  Ces  réfolutions  ;  leurs 
ëlémens  font  û  /impies  ÔC  leurs  réfultats  fi  faciles  à  faifo, 
que  tout  développement  deviendroit  fuperfîu. 

A  z 


&SL\\tenn  Ui  ^îânl  font  dépofés  à  la  commiÉon  âei 
ÉtianGes  ^  èc  ctiacuh  de  vous  peut  aller  à  loifîr  les  coh- 
fultéf*  . 

Quant  à  la  venté  contré  înfcrîptioris  ^  des  tâtîmênà  na- 
lîônaùx  non  employés  au  fervice  public ,  voici  les  motifs 
qui  appellent  &  qui  îuftifîent  cette  mefurè.^ 

le  fort  des  proprîétaites  de  rentes  fur  rElat  excité  uni 
îfitérêt  û  uhivericl  &  fi  légitime  ^  qu'il  ne  faut  laifler  échap* 
fét  aucun  irieyeh  d'adoucir  leur  fort ,  fur-tout  lorfqué  ces 
idoùcifTemens  fe  concilient  avec  intérêt  général. 

,  Lé  projet  ôfFré  ce  double  avantage  :  il  doit  donner  Uns 
j^lus  grande  valeur  aux  infcriptions  ;  il  délivrera  la  nation 
â'ufî  cai)ital  qui  ne  repréfente  qu'une  valeur  éteinte. 

Lés  maifons  nationales  entre  les  mains  de  la  nàtion  font 
âbiblumént  â  fa  Chargé  :  elles  la  privent  de  la  contribution 
foiicîère  &  des  droits  d'enregifcrcment  qui  fe  perçoivent  fur 
lès  îiiutatîons  &  fur  les  ventes  ^  leur  produit  n'égale  jamais 
les  frais  d'entretien^  3c  il  né  balancé  pas  la  çhancè  de  leur 
dépérilTement* 

Ce  ferà  donc  ùnë  bonné  opération  qiie  de  les  aliéner 
poiit  des  valeur?  favorables  aux  adjudicataires ,  &  de  faciliter 
àiîlil  âux  créanciers  de  l'Etat  les  moyens  d'utiîifer  leurs 
Créarltêl' 

On  îla  fait  Qu'une  feule  objedîon  contre  ce  projet. 

Le  gouvernernent  5  dit-on,  a  befoiis  de  recevoir  du  comp- 
tant; le  mode  d'aliénation  prefcrit  par  la  loi  du  16  bru- 
inaîrè  lui  en  pt'ocurc  ;  il  en  fera  privé  par  la  vente  contré 
infcriptions. 

Cet  arguîtîéht  èft  fpécieux  ^  rriaîs  il  n'eft  pas  fané  ré- 
|)onfè. 

Si,  Mônobftant  lés  facilités  données  par  lés  lois  dés  20 
bieffidor  Se  16  brumaire ,  il  y  a  encore  tant  de  maifons  na- 
îionale^  invendues ,  peut-on  compter  fur  un  grand  nombré 
d'acquéreurs  5  èc  doit-on  sancndre  à  dés  rentrées»  en  numé- 
tairé  par  lâ  vëntë  dé  tes  maifons/ 

iâë  hoHviàu  pfbjët  conieïve  le  pàiëmeht  âti  tomptâtit 


du  droit  d'enregîftrehieut ,  &  ce  droit  offre  une  rentrée 
équivalente  à  celle  que  fait  entrevoir  le  mode  décrété  le  i6 
brumaire. 

L'extindion  d'une  partie  de  la  dette  publique  réduira  en 
proporiion  les  paiemens  à%  la  tréforerie  nationale. 

Enfin  il  n'eft  pas  poffible  d'obtenir  à-la-lois  des  valeurs 
aélives  &  une  grande  libération. 

Le  Diredoire  eftime  qu'il  ne  faut  comprendre  dans  les 
ventes  projetées  que  les  maifons  iituées  dans  les  grandes 
communes ,  attendu  que  leur  vente  eft  plus  difficile. 

La  commifEon  n'cil:  pas  de  cet  avis:  elle  croit  qu'il  faut 
fe  défaire  par  la  même  voie  de  tous  les  bâtimens  natio- 
naux ^  elle  n'excepte  que  ceux  qui  ont  ou  qui  doivent  avoir 
une  deftination  déterminée  par  Tutilité  publique. 

Des  confidéranons  politiques  fe  liant  à  la  mcfure  pro- 
jetée 5  c'eft  une  raifon  de  plus  pour  ne  faire  aucune  dif- 
tindion. 

Je  vais 5  citoyens,  faire  ledure  des  trois  projets  de  ré- 
folutions  qui  dérivent  de  ce  rapport. 

PREMIER  PROJET. 

Le  Confeil  des  Cinq-Cents  ^  après  avoir  entendu  le  rap- 
port de  fa  commiffion  des  finances  fur  un  meflage  du 
Diredoire  exécutif  reladf  ^  la  vente  des  bâtimens  natio- 
naux, avec  la  faculté  d'en  payer  le  pr^x  en  infcriptions  au 
grand  livre  de  la  dette  publique , 

Confidérant  qu'il  s'agit  d  accélérer  la  libération  de  l'Etat 
en  améliorant  le  fort  de  fes  créanciers  , 

Déclare  qu'il  y  a  urgence. 

Le  Confeil ,  après  avoir  déclaré  l'urgence  ,  prend  la  ré- 
folution  fuivante  : 

Article  premier. 

^    Il  fera  incefïamment  procédé  à  la  vente  de  tous  les  bâ- 
timens nationaux  qui  ne  tiennent  point  à  des  propriétés 
rurales  ou  qui  ne  fervent  pas  à  leur  exploicâtion. 
Rapport  par  Cambacerh.  A  3 
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I  I. 


Sont  exceptés  de  la  précédente  difpofîtion  , 
1^.  Les  bâtimens  réfervés  au  fervise  public  -, 
"x^.  Ceux  qui  font  fitiiés  entre  le  Louvre,  le  Palais  na- 
tional &  le  jardin  des  Tuileries  ^  la  place  de  la  Concorde , 
les  rues  Florentin  &  Honoré. 

I  I  L 

Les  ventes  feront  faites  par  les  adininiftrations  de  dé- 
partement 5  quinzaine  après  l'affiche  ,  fur  enchères  reçues 
de  la  manière  réglée  par  les  lois  antérieures  à  celles  du  2.8 
ventôfe  an  4  >  &  le  mode  de  paiement  ci- après  déterminé. 

I  V. 

Les  enchères  feront  ouvertes  fur  une  première  offre  égale 
aux  trois  quarts  du  principal  de  févaluation  des  biens  eftimés 
en  vertu  des  lois  précédentes. 

Quant  aux  biens  non  eftimés  ,  le  revenu  en  fera  fixé 
par  des  experts  ,  &  les  enchères  feront  ouvertes  fur  l'offre 
de  quuize  fois  le  revenu, 

V. 

Le  paiement  des  bâtimens  vendus  fera  payable  en  entier  en 
înfcriptions  au  grand  livre  de  la  dette  publique. 

Le  quart  fera  aci^uitté  dans  les  dix  jours  de  l'adjudication 
&  avant  la  prile  de  pofîeffion ,  &  les  trois  quarts  reftans , 
dans  les  deux  mois  fuivans. 

V  L 

Les  adjudicataires  feront  en  outre  tenus  de  payer  ^  dans 
les  dix  jours  5  en  numéraire  ,  le  droit  d'enregiftremeni ,  qui 
demeure  fixé  à  vingt  centimes  ou  quatre  fous  par  cent  francs, 
fur  la  totalité  du  prix ,  &:  à  cinq  centimes  ou  un  fou  par 
cent  francs  ,  pour  tenir  lieu  des  frais  de  la  vente  &:  attri- 
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butions  des  fondionnaires  &  employés  qui  font  èhargés  d'y 
procéder,  . 

V  I  I. 

Faute  de  paiement  dans  les  délais  indiqués ,  les  bâtimcns 
feront  revendus  dans  les  formes  d©  la  première  vente  ,  à  la 
diligence  du  commiiïaire  du  Diredoire  exécutif  près  Tad- 
miniftration  centrale  ,  en  fe  conformant  aux  troifième  & 
quatrième  difpofitions  de  l'article  XVIII  de  la  loi  du  16 
brumaire  dernier. 

VII  I, 

La  préfente  réfolution  fera  imprimée  ,  5c  portée  au 
Confeil  des  Anciens  par  un  meflager  d'Etat. 

SECOND  PROJET. 

Le  Confeil  des  Cinq-Cents,  oui  le  rapport  de  fa  com- 
miffion  des  finances  fur  un  medage  dji  Diredloire  exécutif  ^ 
relatif  à  Taliénation  ,  par  voie  de  loterie ,  de  plufieurs  do- 
maines nationaux  5  &  après  avoir  entendu  les  trois  ledures 
du  projet, 

^  Déclare  qu'il  ny  a  pas  lieu  à  l'ajournement  ^  &  prend  la 
réfolution  fuivante  i 

Article  premier. 

Les  domaines  nationaux  fitués  entre  le  Louvre  ,  le  Palais 
;  national  &  le  jardin  des  Tuileries ,  la  place  de  la  Concorde, 
les  rues  Florentin  &  Honoré  ,  feront  vendus  par  forme  de 
loterie. 

IL 

Seront  vendus  ,  de  la  même  manière  ,  des  domaines  na- 
tionaux fitués  aux  environs  de  Paris  ^  jufqu'à  la  concurrence 
de  dix  miliions. 
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III. 

Dans  le  celai  d'une  décaie  .  le  DirefwOire  exécutif  pré- 
Tentera  aa  Confeil  le  plan  d'organifation  de  la  loterie  men- 
tionnée en  lardcle  premier  ,  ainli  que  re:at  indicatif  & 
eitiniaûf  ats  domaines  nationaux  délîirnés  en  rartide  IL 

o 

I  V. 

Il  fera  ouvert  une  rue  fur  toute  la  longueur  de  la  partie 
fej}tentricnale  du  jardin  des  Tuileries. 

Cette  rue  iera  bordée^  d'un  coté  ^  par  la  grille  fervant 
de  clôiure  au  jardin  ;  de  l'autre  ,  par  les  bâtimens  à 
cordiruire  depuis  la  cour  des  Ecuries  ju^u'a  la  place  de  la 
Concorde. 

Cci  b.:::rnens  feront  percés  d'areades  formant  un  péri- 
ftyle  au  rez-de-chauilee. 

V. 

Il  f^ra  ouvert  fur  les  domaines  nationaux  htués  au  nord 
du  jardin  des  Tuileries,  lix  rues  perpendiculaires  â  celle 
ou:  tCz  délignée  dans  l'article  précedeni^  &  qui  aboutiront 
a  là  rue  Honoré» 

V  I. 

Il  fera  pareiîlemeni  ouvert  une  rue  en  face  de  la  place 
Vendôme  ,  a  travers  les  maifons  £c  jardins  des  ci-devant 
Capucines,  jufqu'au  Boulevard. 

Le  lurplus  de  ce  terrain  fera  difiribué  en  portions  def- 
tinées  à  la  conliruc::on  de  mailbns.^ 

V  I  I. 

La  loi  du  6  meiiidor  an  3 ,  qui  ordonnoit  l'établiiTemeat 
d'an  marché  dans  le  local  ci-devanl  occupé  par  les  Jacobins 
de  la  rue  Honoré,  efl:  rapportée. 

Ce  terrein  fera  diftribué  en  portions  deftinées  à  la  conf- 
trudicH  de  maifcns. 


y  fera  pratique  uné  rue  en  ligné  droite  siboùurii 
de  la  rue  Honoré  à  ceile  des  Petits-Champs. 

V  I  I  L 

SÎ5  dans  les  locaux  ci-deffus  défignéé,  il  fe  trouvé  de§ 
domaines  nationaux  qui  aient  été  foumiflîonfiés  en  exécu- 
tion de  la  loi  du  raS  ventofe^  ces  domaines  feront  adjugés 
dans  les  formes  prefciites  par  cette  loi  j  à  moins  qu'ils  fae  foient 
néceffaires  pour  lexéeution  du  plan  dont  il  s'agit^  cas  auquel 
les  foumiiîîons  feront  annullées* 

I  % 

La  préfenté  réfdliition  ne  fera  poîrit  imprimée;  elle  ferâ 
portée  au  Confeii  des  Anciens  par  un  melfager  d'état. 

TROISIÈME  PROJET. 

Le  Confeîl  des  Cînq-CéntS,  oui  le  rapport  de  fa  coîli-* 
Itiîlîlon  des  finances  fur  un  melîagè  du  Directoire  exécutif 3^ 
relatif  à  îà  confi:rua:îoh.de  la  nouvelle  galerie  du  Miiféum ; 

Après  avoir  entendu  les  trois  ledures,  les 

Déclare  qu  i!  n  y  à  pas  lieii  à  rajoiirnénlénr,  &c  prend  là 
féfolution  fui  vante  : 

Article  préMier. 

îi  fera  indeiTammcht  procédé  à  la  conftrudion  durle  gâ- 
lène  parallèle  à  celle  du  Louvre. 

^  ^  Cette  galerie  fervira  de  communicsitioh  entre  Ce  dernîdr 
bâtiment  &  le  Paîaîs  national  des  Tuileries  ^  du  côté  ^ 
dans  la  direélion  de  la  rue  Honoré, 

î  T. 

La  îionvëiîé  gaîerle  fefâ  Conftruité  dans  là  forme  la  ptm 
f  ehvenablè  pour  fervif  au  dépôt  &  à  TigxpofuiGn  publiqué 


\ 


iô 

des  cfiefs-(î 'œuvré  de  lart  témià  dans  k  Muféum  de  ïa  Ëé- 
publique. 

Les  fraî§  de  eonflruâ:ion  feront  ae(|uitté$  en  domaines  j 
nationaux. 

I  I  L 

Là  bibliothèque  nationale  ferâ  trâiifportée  dafi^  la  galerie 
àAaeFie  du  Louvre. 

Le  local  qu'elle  occupe  fera  ftiis  efi  vente  à  l'exception 
de  la  partie  qu'ij  fera  utile  conferver  pour  k  réunir  à 
la  tréforeri©  nationale. 

I  V. 

Lé  Dîrédoîfe'  exécutif  eit  autorîfé  à  prendre  foulés 
tnefurcs  néceiïaires  pour  l'exécution  du  plan  dont  il  s'agit , 
èc  à  acquérir  5  fi  befoin  eft^  par  voie  d  échange^  des  pr©-* 
priétés  particulières. 

V. 

La  préfente  réfoîution  ne  fera  point  iwlprîméé;  elle  férat 
Jfôrtée  au  Confeil  des  Anciens  par  un  meffager  d'états 


DE  L^MPRIMERIE  NATlONil^LE. 

Vfeiitofê  I  M  S& 


